
  
La Mode et la

Tuberculose

* ll existe une souveraine dont les
“ordres les plus génanis n'éprouvent
“jamais d'opposition. elle change à
‘son gré les mocurs, elle se moque
*:des convenances ct fait ployer la sé.
‘’vère raison sous la marotte de In
“folie. elle résiste impunément aux
‘’remontrances de la justice, aux con-
‘’scils de lu sagesse et aux préceptes
‘mêmes dela religion”

(Galerie morale et politique. par le
Ct. de Ségur, de la Mode et des Coutu-
mes, juillet 1818 p 23).

En 1915, aus Etats-Unis, ta tuber
culose a fait, parmi les femmes, 38%
de victimes de plus que chez les h>m-
mes, En 1927, ce pourcentage est
monté à 4.9. tout près de 5. Ces chif-
fres sont officiels, Ils ont été donnés
à New-York, au Congrès des médecins

spécialistes contre la terrible maladie.
À ce propos, le docteur Dearholt,

entre autres, a déclaré:
“L'accroissement de la tuberculose

chez la femme cst di aux robes lé-
gères et courtes imposées par la mode
actuelle, ct au manque de nourriture
auquel les femmes s'astreignent pour
être minces et sveltes. ..”

Le docteur John A. Smith,
ajouté:

‘’Les robes courtes et légères, pour
responsables qu'elles soient, ne sont
pas seules coupables. Le Jazz est aussi

pour quelque chose dans l'augmenta-
ton du nombre des tuberculeuses.
Quand elles se sont bien trémoussées

pendant des heures, les danseuses,

n’ayant sur le corps qu’une fine étoffe
trempée de sucur, se refroidissent fata-
lement.., Les sanatoriums américains
sont surpeuplés en ce moment d'in-

nombrables étudiantes qui doivent
le mal dont elles sont frappées à leur
passion pour les jupes courtes et légè-
res et pour les danses nègres dont

elles raffolent.”
La tyrannie de la Mode est telle,

en effet, qu'au cours des âges, clle a
fait adopter successivement les extrê-

mes: vertugadins, paniers el robes
sans dessous avec corsage transparent

== crinoline ct robe-fourreau entravée
— longue traine balaycuse ef jupe
arrétée au-dessus du genou — manche

a gigot ef simple bretelle sur l'épaule,
etc, etc..

Or, l'extrême actuel qui, pour se
justifier, se retranche derrière ‘tous
les sports”, est sans conteste cn op-
position avec les règles les plus élé-
mentaires de l'hygiène, même en été.
la chose n’a pas besoin d'être démon-
trée, elle ne l’est que trop par les

lui, a

communications aussi lamentables

que péremptoires du Congrès de
New-York.
À la suite de ce Congrès de spécia-

listes, on constate les effets physiques,
simplement, et on cherche à remonter
aux causes, La cause immédiate, c'est
évidemment l'absence de- personnes
dûment qualifiées pour donner le ton,
‘’reines — princesses — favorites, dont
chacun s'empressait d'adopter jus-
qu'aux ridicules et aux infirmités.”
Et M. Laut se demande alors qui
peut bien inspirer, qui peut bien lancer
de telles modes, objet de la réprobation

des médecins eux-mêmes ?
Nous nous croyons en mesure de

lui donner une réponse ct de prouver
que les modes actuelles, si détestables
à tous égards, ne ‘naissent pas spon-
tanément, comme ces champignons qui

sortent de terre par un matin bru-
meux’’, bien au contraire.
Mais tout d'abord, si nous estimons

avec le Comte de Ségur. que de- la
Mode dépendent “nos moeurs, nos
réputations, nos lois et presque notre

conscience’, disons bien vite que nous
ne le suivons pas quand il dit qu'on
pourrait se soumettre ‘en riant et
sans murmure à son culte, si elle
voulait mettre des bornes à son em-
pire et n'exercer son influence que sur
nos goûts et nos habits”. (Galerie
.morale et politique, de la’Mode ct
des coutumes, loc. cit.).
Nous pensons, à l'inverse, que c’est

justement son influence sur nos goûts,

et partant sur nos habits, qui lui
permet d'étendre son empire, allant du

petit au grand, de l'extérieur jusqu’au
tréfonds du coeur et de l'âme.
Mais il y a pis encore, lorsque la

fantaisie apparente du vêtement cache
un calcul systématique, et c'est là
ce que nous prétendons établir par 

Le Rév. Père
Ruhlmann, S.J.

 

Il vient de mourir au Sault-au-
Récollet. Il avait soixante-dix-huit
ans et 8 mois. Il était alsacien de
naissance, catholique d'âme et fran-

çais de coeur. Il arriva au Canada
en 1882.

Tcute la génération actuelle con-
naissait le Rév. Pére Joseph Ruhlmann.
Avait on besoin d’une direction sûre,

on allait le voir à sa chambre ou au
confessionnal, ct on en
éclairé.

Il fut longtemps professeur de phi-

losophie et de théologie au scolasticat

revenait

différend qui

 
des textes.

Nousl'avons noté maintes fnis déjà,
dans la Croix, les Protocoles des Juifs
escomplent la dégénérescence de notre
race: ’

“Notre intérét, disent les Protocoles,
veut la dégénérescence des Gentils’*.

Et ils la poursuivent par tous les
moyens: avilissement de la nourriture

(même séance)— alcoolisme et débauche
(Ire séance,)

luxe (6e séance,) — et méme inocula-

tion de maladies contagieuses (10e
séance).

Nous ne savons si les Juifs ont
vraiment empoisonné les fontaines,
au Moyen-Age, mais nous voyons
qu'à notre époque. fait plus grave
encore, ils
avec la Franc:Magonnerie et de mille !

 

développement du-

 
empoisonnent, de concert .

  

de l'Immaculée-Conception et il exer-
ça pour ainsi dire toujours le minis-

tère de confesseur et celui de pré-
dicateur.

I] avait une parole ferme et per-
suasive. Pas d'exagération dans le

langage; mais la vérité pure, simple,
profondément éloquente qui entre

dans l'âme même la plus fermée aux
choses de Dieu comme à soninsu.

Les bons étaient  réconfortés;

les autres se sentaient doucement

vaincus.
J. B.

—+te+eme

Dans chaque numéro de Ja
“Croix’”’ il! y a des articles

substantiels qui font con-
naître les Juifs tels qu’ils

sont.
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Collusions

douteuses

… Dans la grande ville de Toronto,

une des mieux pourvues de toute
l'Amérique en Loges de diverses
obédiences pour les deux pays limi-

trophes du Canada ct des Etats-
Unis, un Juif, le Rabbi Ferdinand
Isserman, a mis sa synagogue à la
disposition d'un ‘Service rituélique

maçonnique”, le 4 mars 1428. Là
n'est pas la nouveauté.

Ces sortes de collusions et, em-
ployons le mot, de communicatio in
divinis, ne sont pas choses rarcs.
Les Chevaliers de Colomb ne reculent

Nos lecteurs ont dû remarquer que la “Croix” n‘a jamais eité un motde la

“pentinelle”, de Woonsoeket, depuis sa naissance jusqu‘à sa mort, ni

encouragé d‘aucune manière le mouvement sentinelliste.
 

Notre silenee était significatif : nous réprouvions les excès que l’on commettait dans le journal de

Woonsocket; nous réprouvions aussi l’assignation de l’Evêque de Providence

devant les tribonaux civils.
 

à 10° . .
My a entre les Franco-américains et les Irlando-américains des États de la Nouvelle-Angleterre, un vieux

n’est peut-être pas près de se régler.

ne justifient pas les moyens illicites que certains Franco-américains prennent pour y obvier.
 

Nos compatriotes, là-bas, manquent de dirigeants avertis. Aussi ils commettent des écarts graves, surtout

au point de vue de la discipline, que Rome, pour éviter un plus grand mal, a dû publiquement condamner.

 

Il reste aux Sentinellistes qui ont été excommuniés, de faire retour
sur eux-mêmes, de Peconnaître leurs excès, d'abandonner les moyens
antidiseiplinaïres qu’ils ont pris et de demander loyalement et

humblement à Notre Souverain Pontife de les adopter
de nouveau comme fils de la Sainte Rglise,
 

manières. les sources de la vie, notam-
ment par leurs grands couturiers, dont
les‘ ‘’créations’’ pernicicuses ruinent
à la fois ct les corps et les âmes.
La Mode est une souveraine, comme

le dit si bien le Comte de Ségur.
Pourquoi faut-il qu'elle soit aussi,
aujourd’hui, une souveraine juivel

=<>——

JUIFS CAMOUFLÉS

Un autre Juif, du nom de Samuel
Jacob Aronsberg, de Verdun, demande
à la législature de Québec de l'autori-
ser à changer son nom pour celui de
Samuel John Dunning. C'est ainsi.
que notre province se peuple de  

Nous, dans Québec,nous attendons de nos compatriotes du diocèse de
Providence ee beau geste de franche soumission à l'Autorité souveraine.

=
‘

Juifs se cachant sous des nomsanglais,
et qui n’en restent pas moins Juifs
des pieds à la tête.

—a$m.

ILS SONT CHANCEUX!

David Léon Cahana n’a jamais
été admis à l'étude du droit par
nos corps universitaires, cependant il
demande à la législature de Québec,
par l'entremise du député juif Berco-
vitch, de l'exempter de cette obliga-
tion afin qu’il puisse pratiquer le
droit. Sa requête a été-adoptée à la
deuxième lecture. Elle le sera vrai-
semblablement à la ‘troisième.
sont chanceux, ces exotiques!

-

 

Les Irlandais ont leurs torts, mais

 

pas devant de pareilles “fraternisa-
tions” aux Etats-Unis. Mais le plus
intéressant de la chose, est que le
Rabbi, en rusé compère qui
connaît son rôle, a fait ressortir
expressément (sic): “la parfaite res-
semblance de la Franc-Maçonnerie
avec tous les Idéaux du Judaïsme”.

Je te crois! serait-on tenté de
répondre,

 

Le plus vieux journal

hebdomadaire
ve

est leLa Croix, fondée en 1903,

plus vieux journal hebdomadaire pu-

blié en langue française à Montréal.

mes

.ces torts”)

 
LES CINÉMAS DEVANT

LA JUSTICE

La cause du Roi vs Drapeau, parce
que ce dernier a admis à ses théâtres
des enfants de moins de 16 ans, a été

inscrite en appel, à Québec, par l'hon.
juge Rivard, le bref de prohibition
de M. Drapeau ayant été rejeté par le
juge Letellier. Les autres causes similai-

res continueront à être entendues de-
vant la Cour des Sessions de la Paix.

 

Sa Grandeur Mgr Guillaume For-
bes, Archevêque d'Ottawa, vient de
recevoir de Rome. le Pallium qui lui:
‘a été décerné par SaSainteté PieXL
au Consistoire. secret dusl? décembre:vi

  

ee

Le président de

l’International

Paper Co. est

‘Un Juif

«

 

L'International Paper Company
fait beaucoup parler d'elle depuis une
couple d'années. Elle est en train
d'accaparer presque toute la produc-
tion du papier au Canada. Pour 5
arriver elle consent des contrats de
faveur aux grands jjournaux des Etats-
Unis et du Canada. cherchant par là
surtout à ruiner les autres fabricants
deJepapier canadiens et, ensuite, quand
elle sera seule surle marché, à haus-
ser autant que possible le prix de sa
marchandise.
_Or, le président de l'International
Paper Company est un Juif dela
plus belle eau: il s'appelle A.-R.
Graustein.

Cette “ompagnic à tête juive a
déjà mis la main sur une grosse
partie de nos forêts et plusieurs de
nids pouvoirs d’eau.

Et, avant longtemps, elle contrô-
lera les grands journaux du Canada.
Le danger est grave.
Et malheureusement nos gouver-

nements s’y prêtent en accordant à
cette compagnie des chartes e£ dès
privilèges qui augmentent sa puis-
sance,

Notes et Nouvelles
LE “PÈRE NOEL”

 

Ve

La saison d'hiver, si rude aux mal-
heureux, ramène cependant l'époque 2
des_ fetes du Nouvel An, jadis ‘reli-
gieuses plus que mondaines, . aujour-
d'hui plus mondaines que religieuses,
parce que systématiquement et insi-

dieusement laïcisées,

Nous n'aurons plus bientôt, si nous
n'y prenons garde, qu’un Noël late;-le
le Père Noël ayant complètementsup-
planté l'Enfant Jésus.‘ En Soviétie,
on est plus radical mais - plus franc.
Le grand maître de l'Université, : le
“Herriot russe”, Loussatharsky, a tout ~
bonnement, d'un trait de plume, biffé -
du calendrier la fête de Noél et.fait
enlever des vitrines, sous peine d'em-
prisonnement, tous les arbres, bibelots,
etc, etc.

Le Père Noël arrive |. même. dans
les journaux catholiques, c'est le Père
Noël, désormais, qui recommande les
magasins, annonce les expositions“Ee
numère les occasions. * x
Dans certaines familles aussi.c'est

encore lui qui descend dans la chemi.
née pour garnir les souliersdes petits-
enfants... 4 +

LA “RENTRÉE” DES CHAMBRES
 

Ainsi donc, nous avons eu comme
on dit, la “rentrée des Chambres = fs
ce qui est- d’ailleurs un affreux ‘non- od
sens, puisque Ce ne sont pas” les
Chambres qui rentrent, mais les dépu-
tés.

Il est vrai que l'on ditibien:la;ebm 4
trée des classes” pour--parler.de oil +
des élèves... 3

Rentrée des Chambres,| rete“dès-
classes; vacances et’travaux“parlemen-
taires. vacances et travaux scolairés:
le vocabulairé des députés-‘et:le.Voca- “.
bulaire des collégiens ‘se: confondent’
ainsi fortsouvent: ---2 +=i
Qu!il est: dommage;:“hélest*q al

n'y ‘wit “entre: l'école-beledChusta
“que le -: - vocabulairequi:“4 it.
commun: AEF comme“ontainiérait:
:dans bien dès’ cas,: Se : :
scolaires fussent.ap en
“lement. a onSRR
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L'OFFENSIVE JUIVE
Au XV Siècle

Nous voyons partout les juifs, à

travers les siècles, incapables de vivre
tranquilles avec les indigènes auxquels
ils sont plus ou moins suspects, en
tant qu'étrangers de race, de langue,

de moeurs, de coutumes, de lois, de
religion, et dont ils diffèrent non seu-

lement moralement, mais socialement,

parce que le Talmud leur fait un de-
voir de ne rien respecter de contraire à

leur raison d'être qui est d'être partout,
toujours, l'Antechrist vivant. Alors,
comme toujours, les griefs contre eux

sont les mêmes, d'ordre religieux, in-

tellectuel, éconrmique, social. Leur in-

tolérance hargneuse à l'égard du
Christianisme, tantôt ouverte, tantôt

dissimulée, reste intolérable cet into-

lérée.

Outre les railleries et les blasphè-
mes, les outrages a I'liucharistie, les

plus tristement célèbres, se renouvel-
lent à Glogau, à Salzbourg, à Craco-

Autriche, en Silé-vie (1401-04), en
sie (1420-53), à Ségovie, à Stenberg
(1492), à Prague, à Breslau, des prê-

tres sont insultés, menacés. In Cas-

tille, le roi Henri 111 meurt empoisonné
par son médecin juif qui s'avoue cou-

pable (1406),  l'inquisiteur Arbuesio

est mis à mort, un forgeron juif in-

cendie avec une cruauté raffinée tout
un quartier de l'avera. Enfin, à Sepul-
veda, scize Juifs sont convaincus

d'avoir crucifi¢ un enfant chrétien

(1408). Comment s'étonner que tan-
tantôt des

soient cexé-

tôt le peuple venge,
condamnations régulières

cutées ? Que d'attentats restent incon-

nus!

se

D'autres se commettent sournoise-

ment. De faux convertis, comme ce

Nicolas de Lyra qui égara Wiclef,

guettent, étudient les tendances des

laïcs et des cleres qui leur semblent

offrir prise à des suggestions confor-

mes à leurs passions avouables (scien-

ce, ambition, gloire) ou autres, et tra-
vaillent à les détacher des traditions
chrétiennes. C'est ainsi qu'à Florence,

où prospère en 1453 une nombreuse

et riche colonie juive, d'insinuants et
discrets et kabalistes, qui se donnent
pour d'officieux et zélés amis de la
culture grecque ct des arts, réussissent
a grouper des humanistes en une sorte

de société d'études secrète, dont la

police pontificale découvre, en 1468,

sous Paul II, hostile aux novateurs,

qu'elle est l’ennemie de la Papauté,
de I'Eglise, de la, morale et de l’or-
dre chrétien.
Nous sommes édifiés sur l'art juif

d'appliquer aux ‘’non juifs" les com-

mandements du Talmud ; ‘Dieu a
‘donné toute puissance aux Juifs sur

‘les biens et le sang de tous les peu-

‘’ples, Dépouiller un non-juif est chose

‘’permise. Dieu a défendu de prêter
‘‘’aux non-juifs, sinon à usure, et or-

‘donné d'exercer l'usure envers eux

“car, c'est un péché d'user de miséri-

‘corde envers ses ennemis”. Nous ne

revenons pas sur le taux de ces usures,
ni sur leurs suites, talmudiquement
légitimes et jugées par Salomon ben
Sevet dans un des ses entretiens avec
Alphonse V. Comparant aux Chré-

tiens les fils d'Israël, il avoue que

ceux-ci ‘n'ont pas l'habitude de s'abs-
‘tenir du vol, de la fraude, de la

‘’rapine. Avec la finesse de leur esprit
‘’et leur adresse, ils se sont acquis de
“grandes richesses par l'iniquité de
‘’leurs mesures. Qui voudrait s'assurer

‘de la vérité, trouverait que le tiers
‘des terres el autres propriétés de l'Es-

“pagne est lombé centre leurs mains par

l’excès de leurs usures”. lls se figu-
rent avoir des droits providentiels sur
l'Espagne (Sepharad l’un de leurs
prophètes), où leur Messie doit naître
d'un des descendants des tribus de
Juda ou de Benjamin qui s’y sont jadis

établis. Ils ne ménagent pas plus l’Ita-

lic. Lorsque, en 1491, la Bième ‘Banque

de Charité” de la Chrétienté, ou mont
de piété, est établie à Padoue ‘’puus

‘‘affranchir les Chrétiens des usures
‘juives. les magistrats abolissent 22

‘banques juives qui procuraient à

‘Israël un bénifice annuel de vingt
“mille écus d'or”. (Scardéoni cité par
Rupert: l'Eglise et la Synagogue, p.

205).

Le troisième grief contre Israël est
sa perfidie native envers les ‘’Gentils”
dont il cst l'hôte indésiré, accepté
toutefois, toléré tant qu'il ne trouble
ni l'ordre, ni la paix, ni les intérêts.
Ce que les Aryas palens ct après eux
les Chrétiens réprouvent et flétrissent

du num de trahison n'a pas de sens
pour Israël. C'est que “le Juif est de

“la substance dec Dieu, ct les autres
“nations des variétés d'animaux. L’é-
‘tranger, lc gentil, n'est pas le pro-

“chain du Juif. I! est permis et méme
recommandé au Juif, non seulement

‘d'être hypocrite avec les non-juifs”,
de les tromper, mais ‘‘d'dter la vie  

——

 

au plus honnête, d’exterminer le
‘meilleur d'entre les non-juifs"”. L'en-

tente utile avec tout ennemi du ‘’rené-
gat, de l'imposteur Nazaréen‘ et de
ses dupes, cst même un devoir.

Aussi voyons-nous les Juifs mêlés
de façon plus ou moins mystérieuse à
toutes les intrigues politiques, fournir
de l'argent ct des armes aux Slaves
huesites de Bohême contre les Alle-
mands, leurs ennemis, se réjouir de la
prise de Constantinople, célébrer Ma-
homet Il qui, par la prochaine des-
truction de l'Eglise chrétienne, prépa-
rera la venue du Messie, ne vivre en
quelque sorte que pour tromper, divi-
ser, ruiner les Chrétiens qu’ils doivent
dominer un jour.

Mêmelorsque, en dépit de leurs per-
fides agissements, ils se voient, en 1489,
obligés d'opter, cn Provence, entre la
conversion et l'expulsion, ct cousultent
leur gouvernement occulte de Constan-
tinople sur ce qu’il est sage de faire,
c'est encore l'hypocrisie perfide que leur
prescrivent Jes “Grands Satrapes ct
Rabbtns” qui ont autorité sur cux,
Menacés dans leur foi? “qu'ils se fas-
sent chrétiens mais conservent leur
foi dans leur coeur’. Menacés dans
leurs biens? “qu'ils fassent leurs en-
fants marchands, pour dépouiller peu
à peu les chrétiens’. Menacés dans
leur vie? “qu'ils fassent leurs enfants
médecins et apothicaires afin d'ôter
leur vie aux chrétiens. Menacés dans
leurs Synagogues ? ‘qu’ils fassent leurs
enfants clercs et chanoines pour dé-
truire les Eglises”. Menacés d'autres
vexations? ‘qu’ils fassent leurs enfants
avocats et notaire# et que toujours
ils se mêlent des affaires des Etats,
afin qu'en mettant les Chrétiens sous
le joug, ils dominent le monde et
Puissent se venger d'eux. Ne vous
écartez pus de ‘cet ordre que nous
vous donnons; vous verrez par cxpé-
rience que, d'abaissés que vous êtes,
vous arriverez au faite de la puissan-
ce”. (I)

Ce programme d'un cynisme pratique
achevé, dont un congrès juif de Lem-
 

(1) Abbé Chabauty- ‘Les Juifs nos maîtres”,
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berg, l'année de l'alerte d'Agadir
(1912), un grand rabbin célébrait le
succès ‘’qui avait mis la France aux
mains des- siens’, était déjà, en fait
de conquête et d’usurpation, celui dont
l'idée maîtresse inspirait des chefs
Juifs de la dispersion. Et plus d'un
prince chrétien, comme Casimir 11]
(m. 1370) et ses successeurs en Polo-
gne, comme Alphonse V au Portugal,
et Ferdinand d'Aragon (du moins
jusqu'en 1492) favorisent imprudem-
ment les agissements captieux de
certains juifs insinuants dont le plus
célèbre est Abravanel (m. 1508) dit
‘’l’oracle de la Synagogue”. Bien que
connu pour tel, cet habile homme,
issu d’une famille qui se vantait de
remonter à David, sut gagner si bien
Ja confiance d'Alphonse, puis de Fer-
dinand, que longtemps il disposa en
maître de la fortune de royaumes
chrétiens. Bartolocci, qui étudiasà
fond les écrits de ce docteur, le re-
garda comme étant alors “le plus
grand ennemi des Chrétiens’, parce
que “dans le même temps où il flattait
‘’ces princes chrétiens, pour s'assurer
‘’leur faveur, il remplissait ses livres
‘de blasphèmes contre Jésus-Christ,
“l'Eglise, le Pape, les Evêques, le
“Clergé, et de malédictions contre
“tous les catholiques”. De ces in-
fluences contradictoires qui s'exerçaient,
l’une officiellement au nom des princes
chrétiens, l'autre subrepticement au
nom de doctrines antichrétiennes, ne
pouvait en effet résulter qu’une
équivoque dangereuse pour les cons-
ciences et pour l'ordre public.

x x x

La défensive contre lc péril Juif
consiste, au XVe siècle, comme aupa-
ravant, en mesures préventives et
répressives, anciennes ou récentes,
modifiées selon les nécessités. Unani-
mes pour interdire les vengeances,
les sévisses, les conversions forcées,
les Papes diffèrent parfois dans les
précautions contre la contagion juive.

Martin V veut que les fêtes d'Israël
se célèbrent à huis clos, que les Juifs
s'abstiennent de paraître en public

 

les jours de fêtes chrétiennes, (1419),
Eugène IV défend de les admettre aux
fonctions publiques (1442). Pie Il
leur permet, dans le Comtat-Venaissin,
d'affermer la perception du fisc apos-
tolique (1461).

Convertir les Juifs par persuasion
est la grande préoccupation. Benoît
XII voulait qu'on les astreignit à
écouter au moins trois grands sermons
par an. Au début du siècle, Saint-
Vincent Ferrier (m. 1419) paraît
avoir déterminé des conversions sin-
céres, notamment celles de deux
rabbins, dont l'un, Josué Halole
seconda, ct l'autre, Astruc, à la 67e
séance du Congrès théologique de
Tortose, ‘’désavoua en son nom, et
au nom de tous les Juifs, les erreurs
du Judaïsme‘. Le chiffre de vingt-
cing mille conversions en. Espagne
induit à craindre que beaucoup n'aient

pas persévéré. Ce mouvement ne dura
pas, l'apostolat n'atteignant pas les
Juifs, qui sont les ennemis de

l'Etat chrétien autant que de l'Eglise,
l'un et l'autre cherchant à se défendre
contre les doctrines et les menées
judaïques. La recherche des Chrétiens

judaisants, la surveillance des nou-
veaux convertis sont prescrites dès

1179-84 par les Conciles de Latran
et de Vérone. Cette “inquisition”
s'exerce au XIIIe siècle (1215-30)
dans chaque diocèse par un tribunal
régulier dont les membres, désignés

par le Pape, sont choisis dans les

ordres  monastiques, de préférence
parmi les Dominicains. L'accusé con-

vaincu est, pour les cas graves, remis

au pouvoir séculier qui lui inflige une
peine proportionnée à sa faute, ‘’sans
qu'elle dépasse les limites de l’'huma-

nité” (Grégoire IX, m. 1241). L'office

des Papes est de veiller & ce que

cette prescription soit respectée. lls

n'y réussissent pas toujours, surtout

en Espagne où Ferdinand oublie trop,
malgré les protestations de Sixte IV
et d'Innocent VIII, qu'il est ‘indigne
de Chrétiens de mutiler (par la torture)
et de tuer des égarés dont l'Eglise

attend le retour”. À la fin du siècle, après avoir tout
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essayé en vain, ia patience des peuples
et des Princes chrétiens est a bout.
Ce n'est pus seulement de Provence,

d'Espagne, de Portugal. c’est de Hon-
grie, de Bohême, de Bavière, d'une
grande partie de l'Allemagne que les

Juifs ‘’opiniâtres, arrogants, méchants
envers les Chrétiens, sont bannis
(1492). Ratisbonne, Francfort, Worms

veulent bien les accueillir dans des
quartiers isolés. Larnentable, pitoyable
est l'exode des cent soixante-dix mille
familles d'Espagne. “Alors on vit
donner une maison pour un âne, une
vigne pour un morceau de toile ou de

drap”. Les uns passent en la proche
Afrique (Oran, Alger. Bougie) où ils
ont. beaucoup à souffrir: les autres

gagnent péniblement l'Italie, où ils

sont bien reçus, comme possesseurs
de capitaux grâce aux lettres de
change, et comme conseillers prudents
et experts cn affaires, à Florence, per-

vertie par leurs frères, à Pise, Mantoue,

Naples, Ravennes, Venise. En somme
le danger n'est que déplacé, il s'est
aggravé en se concentrant ainsi dans
l'Europe centrale.

——-——pera
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Parmi les notabilités juives qu'il
faut s'attendre à voir bientôt siéger

à Genève ou à l'Exécutif sioniste ou

dans l’une ou l'autre des grandes
organisations juives en passe de faire

la loi au monde, que nos lecteurs
prennent note de deux noms nouveaux:
Le Dr Benzion Mossisson est actuel-

lement directeur du Gymnase Herzl
en Palestine, président du Conseil

municipal de Tel-Aviv, membre du

Vasd Leumi de I'Fretz Israël et de

l'organisation sioniste internationale.

Adolphe S. Ochs est le fondateur du

New-York Times. Le type même du
Juif américain. Décoré de la Légion

d'honneur. L'un des administrateurs

du Temple Emmanuel de New-York.
Président du Comité pour la sous-
cription de 5 millions de dollars pour
la fondation du Collège juif de l'Union.
Nous retrouverons certainement

bientôt ces Messieurs.

xxx

La fondation Hillel poursuit aux

Etats-Unis, dans tous les milieux, juifs

et non juifs, sa propagande en faveur

de l'étude du judaïsme, et l'un de ses
conférenciers les plus écoutés est le

Dr Moise Jung. Le [5'nai B'rith Maga-
zine, enthousiasmé par ses succès,

publie jusqu'à des extraits de devoir
d'un élève trop complaisant. Suivant
ce sémi-chrétien, de même que la

découverte et le goût des antiquités

classiques a déchaîné dans le monde

latin le vaste mouvement de la Re-

naissance d'où est sorti tout le monde

moderne, de même aujourd'hui la

redécouverte de la Bible et du Talmud,

grâce aux nouveaux maîtres juifs de

la haute humanité, est sur le point de
-  
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marquer une ére nouvelle de la civi-

lisation.

C'est bien possible, mais ce ‘‘chré-

tien’ devrait avoir au moins la pudeur
de laisser les Juifs s'en réjouir: car
c'est le règne du Christ qui fait ainsi
place à celui de l'Antéchrist.

x x x

Il existe à Perth. en Ecosse, une
très ancienne loge connue sous le nom
de ‘Loge de Scoon et Perth”. Elle
conserve un parchemin qui porte pour

titre: ‘Accord mutuel’ de 1658 où il
est fait mention de la réception du
roi Jacques VI d'Ecosse, devenu plus

tard Jacques ler d'Angleterre, comme
franc-homme, maçon et compagnon.

Est-ce là l'origine de la Maçonnerie dite
jacobite ou Stuart? C'est possible. Ce

fait expliquerait en tout cas l'ouverture
certaine en France de Loges écossaises

dès le milieu du XVIIe siècle, à
Saint-Germain et ailleurs, aux

premiers revers dc la dynastie, parmi

les Jacobites exilés.

x x x

Un énorme temple maçonnique a
été élevé cette année a Dayton, dars

I'Oh.o, pour fêter le centenaire de
l'activité maçonnique dans le pays.
Il a coûté 2 millions 500.000 dollars,
souscrits par 6,000 membres des 14

corps maçonniques ressortissants. Il

y a trois étages, ct on y célèbre un

double rite. L'entrée du Sud est réser-
vée au Rite York et aux Loges bleues;

l'autre partie appartient au Rite

écossais. La Salle des séances la Salle
du Banquet peuvent tenir chacune

2,000 personnes. On compte sept or-

gues dans le Temple; le plus grand
est de 4,735 tuyaux.

Que de “tuyaux” au service de Luci-

fer!
Le nouveau Temple de Chicago est

plus grand encore. Il occupe tout un
quartier et a coûté 4 millions 1/2 de
dollars. L'église de Satan ne manque
pas d'argent.

x x x

D'après le Trestle Board de juin,
2,400 instituteurs des écoles publiques
et privées de l'Etat de New-York,

auraient communié en corps, comme

membres de la Confrérie de la Doc-

trine chrétienne— Sur quoi la presse

maçonnique d'Amérique élève de

véhémentes protestations contre les

odieux empiètements du “‘‘papisme”

dans la libre Amérique: car, natu-

rellement, des entreprises juives com-

me la Fondation Hillel ou les divers

sous-groupements B'nai B'rith n'offus-
quent en rien le magonnisme yankee:

mais le cléricalisme catholique, partout

où vit un maçon, voilà l'ennemi!

 

Le plus vieux journal

hebdomadaire
 

La Croix, fondée en 1903, est le
plus vieux journal hebdomadaire
publié en langue française à Mont-
réal.

 

 

les Territoires.

canaux, marine, milice,

A l'Association des Patriotes,

Messieurs, 

L'ASSOCIATION DES PATRIOTES
Bureau-chef: 350 Notre-Dame Est, Montréal

 

- BUT

L'association des Patriotes veut substituer à la Confédération actuelle
une Constitution politique pour le Bas-Canada, comprenant les provinces de
Québec, Nouvelle-Ecosse, Nouveau-Brunswick et He-du-Prince-Edouard, et
une autre Constitution politique pour le Haut-Canada, comprenant les pro-
vinces d'Ontario, Manitoba, Alberta, Saskatchewan, Colombie-Anglaise et

Ces deux pouvoirs ou gouvernements seront parfaitement indépendants
l'un de l'autre; ils auront le droit souverain de signer des traités de com-
merce avec les pays étrangers et de légiférer sur toutes les matières publi-
ques: droit civil, droit criminel, commerce, finances, tarif, chemins de fer,

défense nationale,
agriculture, colonisation, instruction publique, mines, forêts. etc.

Ils reconnaîtront, comme aujourd'hui, la Couronne d'Angleterre, espérant
que eelle-ci leur donnera bientôt leur complète liberté.

Conditions de l’admission des Membres

…… l'admissiondesmembres.est.gratuite.
Il suffit à l'aspirant d'avoir 2! ans révolus et d'envoyer son nom et

son adresse au bureau-chef, 350 Notre-Dame Est, Montréal.
Une carte d'admission sera aussitôt donnée au nouveau membre.

On trouvera ci-bas une formule de demande d'inscription.
Toute admission est sujette à l'approbation du Bureau-chef.

(DEMANDE D’ADMISSI)>N)

350, Notre-Dame Est,

Veuilles m'inscrire au nombre des membres de l'Association des
Patriotes et m’envoyer une carte d'admission.

Nom +...

Adresse .. + ee ee oe one

Profession =" =

immigration, travaux publics,

Montréal.

v— vm. —— -— ———— p—
ew Gump tes emt 9:0 0a Smt Gm ome em

Cmmim es empeim ame een

G08 00 Sm Sd em 90 mm ow

rr——————— 20mue ae ea
ur 020 = © © 60 Sm 20 me mn ome    



   

CEvangitc|
Le YI.

 

 

Dimanche après

l’Épiphanie

Evangile selon S. Jean

En ce temps-là, il se fit des noces
à Cana en Galilée, et la mère de Jé-
sus s'y trouva; Jésus aussi fut invi-

té à ces noces avec ses disciples. Et
le vin étant venu à manquer, la mère
de Jésus lui dit: Ils n’ont point de vin.
Jésus lui répondit : Femme, qu'est-ce
que cela fait à vous ct à moi? Mon
heure n'est pas encore venue. Sa mère
dit à ceux qui servait : Faites tout
ce qu'il vous dira. Or il y avait là,
pour les purifications des Juifs, six
grands vases de pierre dont chacun
tenait deux ou trois mesures. Jésus dit

aux serviteurs: Remplissez ces vases

d'eau; et ils les remplirent jusqu'au
haut. Jésus ajouta: Puisez maintenant

et portez-en au maître d'hôtel; et ils

lui en portèrent. Dès que le maître
d'hôtel eut goûté cette eau changée en
vin, ne sachant d'où venait ce vin,
quoique les serviteurs qui avaient
puisé l'eau le sussent bien, il appela
I'époux, et lui dit : Tout le monde sert
d'abord le meilleur vin, et quand les
convives ont beaucoup bu, on en sert
de moins bon: mais vous, vous avez
réservé le bon vin jusqu'à cette heure.

Ce fut le premier des miracles de
Jésus: il le fit à Cana en Galilée, et
par là il fit éclater sa gloire, et ses
disciples crurent en lui.

 

Le calendrier de la semaine

Dimanche, 20 Janvier, 1929.— Il
après l'Epiphanie.

Lundi 21.— Ste Agnès, v. et m.
Mardi, 22.— SS. Vincent et Anas-

tase, mm.

Mercredi, 23.—

Pennafort, c.
Jeudi, 24.— S. Timothée, év. et m.
Vendredi, 25.— Conversion de S.

Paul, ap.
Samedi, 26.— S. Polycarpe, év. et

m.

S. Raymond de

 

Les filles de

l’Armée du Salut

Les filles de l'Armée du Salut, pour
qui agissent-elles ?

 

 

Officiellement secte protestante,
elles sont un peu perdues dans la
masse— il y en a tant! — et connues

surtout par leur originalité, ce costume
qui a inspiré les vaudevillistes, leur
organisation  pseudo-militaire, leurs

prières et leurs chants en plein air,

sur les places et dans les jardins pu-

blics, leur prosélytisme enfin, toujours
audacieux. effronté parfois.

Mais encore d'où viennent-elles? où
vont-elles? qui les inspire? Nous le
demandons à ceux qui seraient mieux
informés que nous.
En tout cas, nous trouvons dans

l'oraison funèbre du général Booth,
fondateur et premier chef de l'Armée
du Salut, publié par le Freemason's
Chronicle du 24 août 1912, la note
suivante:

“Le Général fut maçon de coeur,
encore qu'il n'ait pris ni le premier,
ni le deuxième, ni le troisième grade
de la maçonnerie spéculative.
‘Son but fut le même que le nôtre

(c’est nous qui soulignons). Quoiqu'il
n'ait pas été franc-maçon de fait, il
fut certainement de coeur un sincère
Fo.

Saeurs de Charité Laïques, filles
d'un maçon de coeur, d'un Frère Trois-
Points sincère, dans une fondation
dont le bul est le même que celui de
la Franc-Maçonnerie, que peut-on
demander de plus pour affirmer tout
au moins la collusion la plus complète
entre les deux associations ?

+

——_——"—_

DIX-NEUF COMMUNISTES
ARRÊTÉS EN ROUMANIE

Dix-neuf ouvriers, la plupart étran-
gers, ont été arrêtés, à Galatz, sous
j'inculpation de tentative d'organisation

d'un noyau communiste. Parmi eux se

trouvent des femmes, qui représentent
le secours rouge international, et deux
soldats.

 

Dans chaque numéro de la
Croix’ il y a des articles
substantiels qul font eon-
maître les Juifs tels qu’ils
sont.

MONTREAL 19 Janvier 1929

 

Cotte “arrestation

on masse” des

Maçons d'Espagne

 

Voulez-vous savoir à quoi se réduit,
d'après les maçons eux-mêmes, l’ ‘‘ar-
restation en masse” des Fr: M.-
impliqués dans la conjuration contre
Primo di Rivera, d: septembre der-
nier, incident au sujet duquel certaines
feuilles ont essayé d'émouvoir un pu-
blic trop crédule? Le voici, très
exactement, d'après ‘‘un écrit’ du
Grand Orient d'Espagne lui-même.

C'est le Journal maçonnique de Vienne
(Autriche) qui en donne l'analyse. afin
de rassurer les Tr’. Ch. FF." alar-
més, Nous pouvons donc nous fier
à ce.. document de famille! (Voir:
Wiener Freimaurer Zeitung, sept.-oct.

1928, pages 21-22).
Donc, sur “‘“plusieurs centaines”

d'arrestations qui eurent lieu, le nom-
bre des FF... M.. appréhendés, le
Il septembre, à Séville, à Madrid, à
Valladolid, à Almeria, à Huerva, à
Valence, & Alicante, a 'la Murcie et
a La Lintea, n'atteignit pas — en tout
—plus de soixante.

Encore, ne vous alasmez pas trop
au sujet de ces innocentes victimes

du nouveau coup d'Etat.

La presque totalité, nous dit-on,

des détenus a été remise en liberté,
après ‘‘trois au quatre jours au plus’.

Ce qui est, certes, le minimum de
temps dont un Gouvernement puisse
disposer, pour éclaircir une situation
aussi embrouillée.

Bien plus, ajoute le Fr‘. M.". infor-
mateur, il y eut des privilégiés:

“Les TT... CC... FF... Diego Mar-
tinez Barrio, Laurecano Talavera,
Santiago Rodriguez Cardenal et Pedro
Hernandez Izquierdo, de même que
le Gr. Maître.’. Demofilo de Buen-
Sevilla, et quelques autres de ses plus
intimes amis (sic) n'ont été retenus
que trente-six heures au Commissariat

de Police, c'est-à-dire, relâchés aussi-
tôt que fut parvenue la notification
du Gouvernement d'avoir à élargir
les personnes dont on ne s'était saisi
que par mesure préventive (sic).. et

à toutes fins utiles de sécurité publi-
que.”

En sorte que— “‘‘après protestation

faite auprès du Gouvernement espa-
gnol, par toutes les Fraternité Mac.
contre le caractère non-politique (sic)
de ces arrestations’ — la F.. Maçon-
nerie, en Espagne, à l'heure actuelle,
nous avoue-t-on, n’a absolument rien
à craindre du Gouvernement de Primo
di Rivera:

‘’Tous ses Temples sont restés en sa

possession. Même celui de Calle del
Principe. à Madrid, qui fut l'objet
d'une descente de Police ct occupé
quelques heures par les troupes poli-
cières, le 11 septembre, put — le soir
même — reprendre librement ses
réunions.

‘Les Loges n'ont interrompu leurs
travaux, pas même un seul jour Et
elles peuvent déployer, après comme

avant, toute leur activité: résolues,

 

 

d'ailleurs (veuillez noter ce trait) à ne
pas se laisser intimider à l'avenir.‘

Voilà qui s'appelle parler clair et
net.

Mais alors, pourquoi tout ce tinta-
marre assourdissant d'une presse sur
les abus de pouvoir d'un régime ty-
rannique? Evidemment il s'agit d’un

coup monté, comme autrefois l'affaire
Ferrer, par une organisation de presse
internationale.

Quant au général Primo de Rivera,
vraiment il a des agents d'exécution
bien maladroits, s'ils n'ont réussi qu'à
molester assez gratuitement une soixan-
taine d'affiliés plus ou moins ‘inno.
cents”, sans mettre la main sur le
matériel et les archives d'une arrière-
Loge, sans avoir saisi nulle part un

papier que cette police aveugle ou
complice ait su déchiffrer.
Un régime souffre davantage de

ces trahisons intérieures que des coups

de ses ennemis.

——{erene

(a loi provinciale sur les

cinémas est légale

 

Le juge Philippe Demers a rejeté les
trente brefs de prohibition pris par les
propriétaires de cinéma pour empêcher
le recorder Morrison d'entendre les
poursuites prises contre eux. pour viola-

tion de la loi du cinéma, parce qu'ils ont
admis des enfants de 16 ans à leurs
représentations.

Une cause avait servi de cause type,
celle de V. Duhamel. propriétaire du
Passe-Temps. La Cour d'appel en
a été immédiatement saisie.

Les prévenus contestaient la légalité
de la loi provinciale du cinéma, et pré-

tendaient qu'en édictant des pénalités
pourviolation à la morale, elle empié-
tait sur le domainefédéral.
Ce qui regarde la famille à part le

mariage et le divorce, a dit le juge De-

mers, est sous le contrôle des gouver-

nements provinciaux. L'éducation est
de la compétence exclusive des pro-
vinces. La loi qui nous occupe a pour but

de protéger les enfants, leurs moeurs sur-

tout. et les moeurs sont la base de l'é-
ducation. Cette loi étant de la compé-
tence de la Législature, le gouverne-
ment provincial peut imposer une pé-

nalité.

 

ON ARRÊTE UN CONFÉ-
RENCIER COMMUNISTE

EN... FRANCE
 

Une réunion communiste était orga-

nisée au théâtre de l'Athénée à Saint-
Nazaire, dans laquelle devait prendre
la parole un député communiste et un
des militants les plus en vue du parti,

François Magnien,

Alors que Magnien allait monter sur
la scène, le commissaire de police du
2e canton s'approcha de lui et, exhibant
un mandat d'arrêt du juge d'instruction
d'Angers, l’invita à venir conférencier
au poste de police.
En France on arrête les meneurs com-

munistes; dans notre province de Qué-
bec, on les laisse propager librement
leurs néfastes doctrines.

 

 
—
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Choses et Autres

La revue maçonnique Trestle Board
publie aux Etats-Unis une sorte
de feuille d'information, The East Bay

Masonic News, de Oakland, qui sert
d'agence à

presse maçonnique aux Etats-Unis. De

hauts maçons d'Europe ont résolu
d'adopter ce modèle de propagande, à
la gloire du Grand Architecte de l’U-

nivers et du Métier; et la première de
ces feuilles a paru en juillet, sous la
direction du colonel Claude Cahe, 33e,
député, Grand Maître de la Maçonne-
rie irlandaise, Lieutenant Grand Com-
mandeur du Supréme Conseil 33e du
Rite Ecossais ancien ct accepté.

Le directeur de la revue maçonnique

Trestle Board est lui même un nommé
Denman S. Wagstaff, 33e, membre de
la Loge Lebanon, exclusivement israé-
lite: il est difficile par conséquent de
douter de sa nationalité juive.

Dans le Bulletin de la Grande Loge
nationale de Saxe, le F.. Rudolf
Kfcin, de Lecipsig. a osé avouer
que les sarcasmes de Ludendorf,

tendant à rendre la maçonnerie ridicule

et oticuse, n'étaient pas tout à fait
immérités: ‘Notre rituel, en effet, est
juif du commencement à la fin".—
Mais d'autres organes maçonniques

s'indignent de cette franchise et sau-

tent aux oreilles de l'indiscret. Sans
doute, il a raison; mais il ne fallait
pas le dire!

Le nouveau Président du Sénat de
Belgique, est le F.. Charles Magnette,
longtemps vice-président. Il est actuel-
lement Grand-Maitre d'honneur du
Grand-Orient de Belgique.

 

LA FRANC-MAÇONNERIE
DANS LA FAMILLE

ROYALE

Le troisième fils du roi d'Angleterre,
le prince Georges, suivant en cela
l'exemple de ses frères aînés, a fait,
au printemps dernier, son entrée dans
la Fr. M... Son frère, le Prince de
Galles, est déja GrandMaitre provin-
cial de la Loge Surrey’. Son autre
frère, le duc d'York, est Président du
Bureau de la Navy Lodge N° 2012.—

‘Ainsi, dit la Schocnere Zukunft,
tous les membres hommes de
la famille royale d'Angleterre
sont Francs-Magons. A l'exception du
Roi lui-même, qui, légalement, en

vertu de la Constitution, n’a pas le
droit de faire partie d'une société se-
crétel Fiction purement légale qui

n'empêche pas son incorporation préa-
lable, en qualité de Prince héritier,

 

 

 

   

C'EST LEUR INTÉRÈT
Pourquoi

 

 

marchands

 

L’Imprimerie dela“Croix”
350 Notre - Dame Est

TÉL. HARBOUR 9454

canadiens - français

donnent-ils leurs commandes d’imprimés, cir-

culaires, etc., à l‘'Imprimerie de la Croix ?

Parce qu’ils
y trouvent un travail bien fait et à meil-

leur marché qu'ailleurs.

. MONTRÉAL ,   

toute I'Association de la’
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ni, assurément. son admission à quel-
que obédience supérieure spéciale, rê-
servée précisément à ce genre -de
clients couronnés.
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LES FILETS DU JUIF

 

Une carte postale illustrée circule
en ce moment en Pologne. Elle repré-
sente, sous la forme schématique de
quelques monuments choisis, le pays
tout entier : Varsovie, Poznan, Craco-
vie, Lvow, Wilno. Au-dessus des
hautes tours, dans le ciel, une mons-
tueuse araignée qui a tiséé sa toile et
inonde la Pologne de ses journaux:
Narod, Kurier, Prawdy, Napalog, etc.
etc... Au verso, un poète satirique a
rimé une charade. Qui est cette bête
velue, aux mains crochues, au nez
busqué? N'en doutez pas, c'est le
Juif et tout particulièrement le Juif
international qui commence en effet
de tendre ses filets maçonniques sur
ce malheureux pays.

  

ISRAEL A PEUR

 

D'après une dépêche de Bucarest
à une agence télégraphique juive, les
milieux israélites de Roumanie sont
‘“indignés” de ce que le 5 septembre
ait eu lieu une réunion de la ‘Ligue
chrétienne des Etudiants roumains”,
et la presse juive interlope ne se
Montre pas moins inquiète au sujet
des projets que nourrissent les patri-
otes. C'est que la Ligue, précédemment
dissoute par le gouvernement, a dé-
montré. grâce à cette assemblée, sa
vitalité grandissante. Israël à peur.
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POUR VOS IMPRIMES,

Adressez-vous a I'Imprime-

rie de la “Croix”, 350 No-

tre-Dame Est, Montréal.

Vous aurez'‘un travail bien

fait et à meilleur marché

qu'ailleurs.

DISPOSANT D’UN GRAND LOCAL

Nous pouvons entreprendre

les travaux les plus consi-

dérables, tels que revues,

journaux, brochures, livres,

etc.

TOUTECOMMANDE PAR la POSTE

Sera remplie tout comme

si on venait en personne

à nos bureaux nous la

donner.

LA “CROX”, MONTREAL,

350 Notre-Dame Est Tél. Harbour 9454

 

 

Si vous avez besoin d’en-tê-

tes de lettres ou de comptes,

d’enveloppes, de circulaires,

envoyez votre commande à

la ‘“‘Croix’’. Elle sera remplie

a votre satisfaction
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Deux avantages

 

En confiant à la “‘Croix’’ l’exécu-

tion de vos travaux d'imprimerie,

vous paierez, pour un travail bien

fait, meilleur marché qu'ailleurs et

vous encouragerez, en même temps,

une oeuvre catholique et patrioti-

Tout Canadien français

ces deux avantages |}
 

Toute commande par la poste ou

par le téléphone sera remplie tout

comme si on venait en personne à

nos bureaux nous la donner. I i

La “CROIX”,)
350-NOTRE-DAME Es |

appréciera |

 MONTRÉAL |»
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Les Associations

maçonniques
de femmes et de

jeunesse aux

Etats-Unis

Plusieurs fois déjà, nous avons si-
gnalé ces organisations de jeunesse
qui sont en train d'achever la conquête

maçonnique de l'Amérique du Nord et
commencent de s’infiltrer jusque chez

nous. Mais il est bon d'y revenir pour
tenir en éveil l'attention des catholi-
ques soucieux de l'avenir et nous rendre

compte, par comparaison avec nos
précédentes notices, des rapides progrès

de ces avant-gardes des Sectes.

» * *

L'Ordre de Molay a été fondé à

Kansas City en 1919 par le F.:. Frank
S. Land. Son premier chapitre com-
prenait 9 membres, tous jeunes gens

de choix. Aujourd'hui le nombre des

affiliés atteint 300,000, âgés de 106 a

22 ans.

L'Ordre est dirigé par un Conseil
de Hauts Maçons. Un Comité spécial
s'occupe des organisations à l'étranger.

Il tend à réaliser, comme tant d'autres

groupements, une entente internationale
de la jeunesse à laquelle applaudissent
même d'uveugles catholiques,

Un Chapitre est réservé à la marine

de guerre américaine.

On entraîne ces jeunes gens à s'occu-
per en particulier de l'amélioration
des locaux destinés à l'Instruction
publique et d'une extension mal dé-
finie de la liberté d'enseignement, du
défrichement des terres vierges et de

la construction des routes, etc...
Il y a actuellement 55 Chapitres

de Molay. Celui de Kansas City est

resté le Chapitre Mère, lt la Maçon-
nerie, qui dirige l'Ordre, proteste qu’il
n'a rien de maçonnique: ce n'est, en

effet, qu’une étape préparatoire.

x x X

Les Maîtres Construcieurs sont une
organisation à peu près similaire pour
les jeunes gens de [4 à 21 ans, éga-
lement sous le contrôle maçonnique.

Ses statuts, d'apparence moins tran-
chée que le règlement pratique de
l'Ordre de Molay, s'apparentent da-

vantage aux commandements scouts:

devoirs envers le prochain, propreté
physique et morale, esprit de liberté

sociale, politique et religieuse.
Fondée en 1921, l'organisation comp-

ta bientôt 14 Chapitres. Ceux-ci sont

aujourd'hui au nombre de 200.
Sont admis de préférence les fils ou

parents de francs-maçons, sans exclu-

sion à l'égard des autres candidats
que tout maçon est admis à présenter.

L'entr'aide mutuelle est de rigueur,

et l’ocuvre jouc ouvertement, elle

aussi, le rôle d'école préparatoire à

la Maçonnerie.

x x x

L'Ordre de l'Arc-en-Ciel, fondé en

1922, à Oklahoma, est patronné par
564 établissements d'éducation où les
maçons placent de préférence leurs
filles pour y recevoir une éducation
qui réponde à leur propre idéal.

L'Ordre organise, l'été, des camps
en plein air; il est divisé en Chapitre
comme les précédents et dirigé par
les Loges. La phraséologie utilisée pour
la rédaction de scs statuts est identique
aux précédentes.

x x x

Les Filles de Job sont dues à l'ini-
tiative de la S.. Ethel T. Wead Mick,

qui les créa à Omaha en 1920.
L'Ordre est exclusivement

aux femmes, filles, tantes, socurs ct

mères de francs-maçons. Il a pour

devise: ‘la vertu est la plus belle
parure de la femme’. Ses principes
sont d'être véridique, d'aimer Dieu,

la patrie, son foyer, ete... Pour pro-

tecteurs, il a choisi, comme meilleurs
croyants ct gardiens de la morale,
d'abord la Maçonnerie de Saint-Jean,

puis les Chevaliers du Temple et le
Rite Ecossais.
Le vocabulaire cat fortement judaisé.

Les loges s'appellent Bethel, mais
aucune fonction n'est rétribuée. ILes
fonctionnaires sont nommés pour 6
mois. Au-dessus fonctionnent des Con-

réservé

seils administratifs composés de 5
membres, dont l’un au moins doit
être Grand Maitre...

Tout maçon ou parent de maçon a

le droit de fonder un Bethel. Les

fonctionnaires et les choristes portent

aux cérémonies rituelles des tuniques

à la grecque, les ‘‘reines”’ et les ‘“prin-

cesses” des couronncs, d'autres fonc-
tionnaires des chapcaux pourpre.

Des relations intimes unissent égale-
ment l'Ordre à celui de l'Etoile d'Orient,

Îl y a actuellement 218 Rethels

 

EXCELLENTE PÉTITION

Le directeur du journal le Pilori,

hebdomadaire suisse de langue fran-

çaise, Georges Oltramare, a pris l'ini-
tiative d’une excellente pétition popu-
laire, qui a pour but de faire insérer

dans le Code cantonal genevois un

article de loi en vertu duquel aucun

employé ou fonctionnaire public, aucun

membre d'un parlement ou d’une ad-

ministration publique ne doit faire
partie de la Franc-Maçonnerie, sans
une autorisation expresse, qui serait

donnée publiquement, par le Parle-

ment pour les Magistrats et Adminis-
trateurs, par le Conseil d'Etat pour

les Fonctionnaires ou Employés. Ca-
tholiques et Sociaux-démocrates sont

d'accord pour poursuivre cette sage
campagne, quoique leurs mobiles, évi-

demment,soient différents. De sembla-
bles initiatives sont à encourager dans

tous les pays. L'opinion, que les Lo-
ges tiennent tant à ménager, tout en

la dupant, ne tarderait pas à réagir

rêts compromis par le travail souterrain ‘

des Sectes.

 

Le jabilé sacerdotal

da Pape

 

A l’occasion de son jubilé sacer-
dotal, S.S. Pic XI ä prescrit une
‘année sainte”.

Le Pape concède donc une indulgen-
ce plénière en forme de jubilé univer-
sel, dont les fruits scront la réforme
des moeurs, le renouvellement de la
foi, une multiplication de prières si
nécessaires dans ces tempsdifficiles, qui
stimulent le zèle du clergé, enfin la
restauration de la paix du Christ dans
le règne du Christ.

Le jubilé durera jusqu'à la fin de
décembre prochain.

Les confesseurs jouiront de pou-
voirs extraordinaires pour commuer

les règles de l’indulgence jubilaire,

sérieusement pour la défense des inté- | pour accorder des dispenses, pour
: relever des cas réservés sanf les cas

très spécialement réservés au Saint-  

 

Siège. On pourra gagner plusieurs
fois l'indulgence jubilaire en l’appli-
quant aux âmes du purgatoire. De
plus, durant le jubilé, les autres in-
dulgences ne seront pas suspendues,
et même le Pape en ajoute de spé-
ciales: le gain totics quoties d'une
indulgence de sept ans ct sept qua-
rantaines pour chaque visite au Saint
Sacrement avec prière aux intentions
du Pape; la concession à tous les
prêtres du privilège personnel d'ap-

pliquer à chaque messe une indulgence
plénière en faveur des âmes du pur-
gatoire.

 

LES FRANCS-MAÇONS

AU CONGRÈS DES

 
 

ÉTATS-UNIS

Le Congrès des Etats-Unis, dont

nous avons déjà donné récemment

la composition maçonnique, compterait

exactement, d'après une autre sta-

tistique du Christian Science Monitor,  

EE

de Boston, 376 membres FF... MM..,
Sur ce nombre, 317 appartiennent à
la Chambre des Représentants, 59 au
Sénat. Certains Etats de la Confédé-
ration ne sont représentés au Con-

grès que par des FF... MM... L'a-
venir dira, de plus en plus, ce que
recèle de germes morbides, en fer-
mentation lente, une si haute officine

aux mains des agents des Loges.

—— 10me—

Tous nos lecteurs savent que le

récent Ministre du Commerce de

France, mort victime d'un accident

d'aviation, Bokanowski, était Juif. On
à même pu admirer, à l'occasion des
comptes-rendus de la Presse au sujet

de ses funérailles, les contorsions de
virtuoses de certaines feuilles pour

n'avoir pas à écrire la chose. Le
Journal maçonnique de Vienne (oct.

1928) ajoute aux faits connus ce dé-

tail généralement ignoré, que, dans les

années qui ont précédé, le futur minis-

tre était à Paris, le ‘Président du Bu-

rcau” d'une Loge. On ne dit pas
laquelle. Sans doute une Loge réservée,

pour fils d'élite de la ‘Grande Famille’!

 

 

 Nos terres valent les terres de l’Ouest,

mettant aux cultivateurs de cultiver

Le coût de leur exploitation est encore

nous vient une mauvaise nouvelle de Regina.
 

Le Dr Anderson, de connivence avec le gouvernement, proposera À l’Assemblée législative de la Saskatche-

wan un amendement à la loi scolaire, par lequel l’exposition d’emblèmes religieux et le port

de vêtements religieux dans les écoles seront défendus.

 

plus mauvais qu’on puisse

Ainsi, les lois scolaires de la Saskatchewan, au lieu d’être amendées dans le bon sens, comme on le faisait
espérer aux naifs pour attirer dans les Prairies l’émigration catholique de Québec, le sera dans le

imaginer.
 

Bientôt, nous verrons là-bas des offciers publics, comme en
France, descendre les crucifix et abattre les eroix.
 

Cependant, on laisse encore impunément des agents des provinces de l‘Ouest
racoler nos eompatriotes et les amener dans la Saskatehewan.

Tout patriote devra condamner ce recrutement insensé et dénoncer
au besoin ceux qui le font.
 

Québec est grand, Québec est bemu, Québec est riche. Il y a place pour des millions d’hommes encore.
 

surtout par

les produits qui

le rendement varié qu’elles peuvent donner, per-

le plus demandés sur les marchés.

moins élevé que celui des fermes de l’Ouest.

Il y faut moins de capital et les relations commerciales sont plus faciles.

sont

 

Restons dans Québec, autour de nos vieux clochers, sous
l’égide de nos bons Curés!
 

Le pays de Québec a été notre berceau: il est notre patrie.  
 

distribués dans 30 Etats de l'Union

et comptant 21,000 membres.

xxx

L'Ordre de l'Etoile d'Orient est une
organisation féminine formidable; con-

sacrée, elle aussi, extérieurement à la

bienfaisance, mais à tendances nette-

ment théosophiques. Il recucille surtout

les anciennes pupilles de l'Arc-en-ciel,

sans parler des autres.

D'après un discours prononcé par
Hélène Anderson, présidente du Comité
d'éducation, ‘notre tâche est de veiller
à l'instruction publique; nous voulons

former l'enfance dans l'esprit de J.

Ruskin.” En réalité, il s'agit principa-

lement de préparer la jeunesse aux
divagations que propage en France

le temple du Square Rapp.

L'Etoile d'Orient a fondé en 1873

une filiale; l'Ordre de l'Amaranthe, à

trois degrés, dont le rituel se rappro-

che de celui de la Maçonnerie. Il

n'accepte que des membres del'Etoile,

proches parents de Maçons. C’est en

fait une sorte de Maçonnerie d'adop-

tion, qui compte à elle seule près de

60,000 adeptes.
 

Quant aux affliées à l'Etoile d'Orient

elle-même, elles ne se comptent plus,

x xx

Ainsi les Etats-Unis, faute d’une
unité religieuse supérieure, sont deve-
nus par excellence la terre des Sectes
et, comme telle. voués tôt ou tard à
des convulsions sans précédent dans
l'histoire.

Le côté innocent et même puéril de

certaines mises en scène n'est, en effet,
qu'un rideau. Par derrière, vigilante,
active, veille une volonté de perversion

chaque jour grandissante, une conjura-

tion hypocrite de haines et d'irreligion
qui ne peut aboutir qu'à déclencher

des catastrophes.

Le Nouveau Monde

et finira mal.

vicillira vite

 

M. Wm. Robertson, franc-magon,

a écrit ces lignes qui montrent l'in-
fluence maçonnique dans la Société

des Nations: :
‘Dieu s'est révélé à toutes les re-

ligions.— L'Esprit moderne s’est adapté
à cette vérité— Cela a rendu possible
‘’la paix religieuse universelle” de la
Conférence de Genève”,  

Le communisme dans

l'Afrique da Nord

Ainsi qu'il fallait s’y attendre, le
parti communiste, malgré toutes les
mesures prises, poursuit inlassable-

ment sa propagande dans l'Afrique
du Nord.

De bons esprits, plus superficiels
que clairvoyants, se laissent aller à
sourire au seul mot de Communisme
dans l'Afrique du Nord. A les cn
croire, sur un pays d'Islam, qui est,
par principe, anticommuniste, sur des

régions sans prolétariat industriel, la

propagande bolchevique ne saurait
avoir d'influence: ‘Le communisme,
voilà l'ennemil”; oui, en Europe, cn

Amérique peut-être, mais dansl'Afrique
du Nord?..

À vraidire, cette opinion s'explique
par une cause fort simple. Dans  

l'Afrique du Nord — comme du reste

dans nombre de pays coloniaux ou

semi-coloniaux — le communisme ne
manifeste pas sclon les formules accou-
tumées aux métropoles curopéennes.

Il modèle au contraire son action
‘selon les occasions et les nécessités
de l‘ambiance locale, avec une sou-
plesse d'adaptation qui est une de
ses forces, la seule peut-être. Encore
n'est-il pas parvenu à ce résultat du
premier coup ct a t-il dû faire et
fait-il encore journellement des écoles.

Le Parti cherche moins à gagner la

masse qu'à. constituer des cadres
aptes, le moment venu, à prendre la

tête des mouvements, el le reste du
temps à servir d'intermédiaires pour
la distribution de tracts, journaux,
etc, d’informateurs des centres diri-
geants ct de catalyseurs du mécon-
tenterment de l’opinion publique, atti-
rant les badauds à la manière dont
un miroir tournant opère sur les
aleuettes,  

MONTRÉAL® 19 Janvier 1929
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DU

MONDE

 

L’athéisme se propage en

Autriche

L'athéisme se propage en Autriche,
surtout à Vienne où les socialistes,
maîtres de l'administration
cipale, en favorisent le progrès.
Quoi qu'il en soit des origines de

cette triste situation, le mal apra-
tait profond et la h:érarchie s’en est

muni-

justement émue. Une vive réaction
catholique s'est produite, sous la di-
rection du cardinal Piffl, archevêque
de Vienne.

ganisées.

Des missions ont été or-

x ¥ x

La question des réparations

dues au Saint-Siège

par l’Italie
~Nous publions à .titre documentaire

l'information suivante reproduite par
la Croix, de Paris: ’
Un journal d'Italic annonçait récem-

ment que M. Pacelli, avocat et Frère
du nonce pontifical en Allemagne,
menait des négociations au nom de
l'Église, tandis qu'un fonctionnaire de
l'Etat, M. Barone, les menait pour le
compte du gouvernement italien.
L'on a fait courir souvent le bruit

d'une solution du conflit qui existe
depuis 1870, date où les Etats de l'E-
glise ont été annexés par la maison de
Savoie. Aujourd'hui, l'organe le plus
largement répandu du parti catholique
en Allemagne, la Gazelle populaire de
Cologne, vient confirmer ce bruit.
Son correspondant de Rome déclare,

sans aucune espèce d'hésitation ou de
réserve, que ‘la nouvelle est exacte”.
Il ajoute que ‘dans les milieux bien in-
formés on a des raisons de croire que
les négociations préliminaires actuclle-
ment engagées sont arrivées à une
conclusion”. [1 précise de la manière
suivante les bases de l'accord terri-
torial:

“On peut établir qu'un accord a été
réalisé pour satisfaire les revendica-
tions du Saint-Siège : I'ltalie
lui transférerait la pleine  souve-
Taineté territoriale non seulement sur
le Vatican et sur Saint-Pierre, mais
encore sur un certain espace destiné
au Collège des cardinaûx, aux Con-
grégations (c'est-à-dire aux divers dé-

partements ministériels qui gouvernent
l'Eglise) et au corps diplomatique.

‘Ainsi, les Etats de l'Eglise ne for-
meraient qu'une toute petite partie
de la ville de Rome, ect, sur la carte
de l'Europe, ne tiendraient pas plus de
place qu'une tête d'épingle. Toutefois,
dans ce petit territoire, le pouvoir sou-

verain serait exercé non par
d'Italie, mais par le Pape.”

le roi

x x x

Si tu veux la paix prépare

la guerre

M. Mussolini,
d'Italie, a fait

suivantes:

‘Notre but, aurait dit notamment
M. Mussolini, n'est pas de faire la
guerrc, mais d’y être préparé. Je crois
qu'en 1935 différentes circonstances
amèneront un changement dans l'or-

dre curopéen. Les traités de paix sont

défectueux; il y a des pays qui ne
peuvent rester dans l'état actuel. Je
ne voudrais pas être mal compris;
ce que je dis là n'est pas une menace
de guerre: tous ces problèmes peuvent
être réglés d'une façon amicale.

‘Je sais, conclut M. Mussolini, que
d'autres nations sont adversaires de la

revision des traités, mais un change-

ment est inévitable. Nous autres Îta-
liens, nous ne demandons que la paix
pour pouvoir continuer le grand
oeuvre commencé; mais, en réalistes,

nous nous tenons prêts à la guerre.
Nos armements sont nécessaires à la
défense de notre existence ct de notre
avenir,”

ministre

déclarations

premier

les

x x x

Il sera défendu de fumer

dans les théâtres de Paris

Instruit par le tragique incendie
des Nouveautés de Madrid, M. Chiappe.
préfet de police de Paris, a décidé
qu'il serait désormais rigoureusement
interdit de fumer dans les théâtres —
ct même duns les théâtres où le
smoking cst de rigueur Une auto-
risation spéciale devra être demandée
par les établisements — cinémas ou
musie-halls - qui désirent laisser leurs
spectateurs libres de fumer — ct cette
autorisation ne sera accordée qu'avec
la plus grande circonspection,


